
Fiche n° 6 (Sœur Josée Brissi, Sœur du Cénacle) 

L’aveugle de naissance : 

le disciple éclairé (Jean 9, 1-41) 
 

 

Voici un long texte pour lequel nous ne ferons pas de « lecture brève », ce 

serait vraiment dommage ! Nous aurons l’occasion de l’écouter en 

intégralité au cours de la célébration des scrutins des catéchumènes le 

dimanche 18 mars. 

Première piste : à la rencontre du groupe, lire en interprétant les différentes 

petites scènes qui se succèdent. Il suffit de se répartir les personnages et de 

prévoir un lecteur pour faire l’évangéliste. Cette manière de faire nous 

aidera à être plus attentifs aux différents acteurs de la scène. Pour nous 

permettre de mieux entrer dans le texte, il est possible de faire quelques 

arrêts. Voici une proposition d’organisation du récit : 

- versets 1 à 5  

- versets 6 et 7 

- versets 8 à 13 

- versets 9 à 17 

- versets 18 à 23 

- versets 24 à 34 

- versets 35 à 38 

- versets 39 à 41 

Pour chaque scène, trouver un titre … Ceci peut nous conduire assez loin 

dans la compréhension de ce récit. 

 

Autre piste : repérer tous les emplois du verbe « voir ». Qui en est le sujet et 

quelles sont les évolutions au cours du récit. Même travail pour le 

qualificatif « aveugle ». A qui est-il attribué ? Quelles sont les 

transformations ? Ceci peut également nous conduire dans la profondeur 

du récit. La question à se poser est de découvrir qui, au fond, est vraiment 

aveugle. 

 

 



 

Quelques réflexions 

 

 

Au début, Jésus éclaire ses disciples qui considèrent l’infirmité de cet 

homme comme la conséquence d’un péché et il prend la direction des 

opérations : « Je suis la Lumière du monde ». Il est le personnage central. 

Le récit de la guérison est très bref, deux versets qui conjuguent deux 

actions : celle de Jésus qui a l’initiative (l’aveugle n’a rien demandé) et celle 

de l’aveugle. 

Ensuite, Jésus ne semble pas être présent. Dans la discussion avec les 

voisins, l’homme qui a recouvré la vue prend la parole avec justesse. Il dit 

ce qu’il a vécu et avoue ce qu’il ignore, il ne sait pas où est Jésus. 

Maintenant, après les réactions de l’entourage, on fait un pas de plus et 

l’affaire est portée à la connaissance des autorités religieuses. Ici, on parle de 

Dieu et on apprend que l’événement s’est passé le jour du sabbat … 

discours des théologiens du lieu et affirmation tranquille de l’homme qui y 

voit de mieux en mieux : « C’est un prophète ». 

Convocation des parents qui répondent prudemment et ne veulent pas 

d’ennuis. Quelques réflexions avancées sur la fiche de janvier éclairent peut-

être leur attitude. 

Nouvelle comparution devant les autorités : paroles définitives sur Jésus « 

Nous savons que cet homme est un pécheur. » L’aveugle guéri y oppose son 

expérience « Je sais … » Vient la question d’être disciple de Jésus (c’est 

risqué …), ou de Moïse (là, on est sûr que Dieu lui a parlé … il y a 

longtemps …) L’homme guéri avance en force dans son raisonnement : 

pour lui, Jésus vient de Dieu puisqu’il fait les œuvres de Dieu. Le résultat 

est son exclusion, il est jeté dehors. 

Dialogue de l’exclu et de Jésus qui vient vers lui : « Je crois ! » 

Les derniers versets n’ont pas besoin d’explications mais peut-être de 

méditation silencieuse. 

 

 

 

 

 



 

Avec le disciple éclairé par Jésus, regardons notre vie 

 

 

Nous sommes entrés dans le temps du Carême. Cette année, à la suite de cet 

homme clairvoyant que l’Evangile nous fait découvrir, en écoutant les 

derniers mots de Jésus dans ce récit, nous pouvons peut-être  reconnaître 

paisiblement que nous sommes un peu aveugles et accueillir au plus 

profond de nos vies Jésus, Lumière du monde. 

Nous pouvons partager l’expérience d’une rencontre qui nous a ouvert les 

yeux sur nous-mêmes, sur ceux et celles qui nous entourent, sur le monde, 

une rencontre qui a changé notre regard. 

Rappelons-nous les circonstances : ce qui nous a aidés, les obstacles 

rencontrés à cause de nos proches, de nos amis, ... 

Qu’est-ce qui nous a permis de prendre position avec clarté, malgré les 

risques ? La prière ? La parole de Dieu ? Autre chose ? 

 

Aujourd’hui, cette expérience peut-elle encore éclairer nos choix à venir ? 

Comment ? 

Prenons le temps de partager quelques exemples d’engagements possibles 

puis exprimons notre prière au Seigneur, Lumière du monde, qui nous 

appelle à devenir ses disciples. 


